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QU'EST-CE QU'UN EPICIER ?
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Les Confitures,
les Celées et la
Marmelade

* a d'Orange,
.' HOME-MADE

OUP TON
ont la vér'itable
saveur dii fruit.1

SElles sont vendue~s par 19% princi-
Spaux épiciers dans toute l'étendue
pdit Canada.

ROSE &LAFLA&MME
Agents de vente pour l'Est.

-§OO, rue St-Poul, Montréal.

EN RECEPTION
Par' Btne ' OMNEGA"

venant directement de FAJARDO

UNE CARGAISON DE MELASSE

L M. CINTRON
matintenant en déchargentent au

CROSS W~ALL.

Nazaire Tureotte & Cie,
EPICIERS EN GROS

54-56-58-60, rue baihousie, Québec.

45 DES PLUS HAUTES RECOMPENSES
En Europe et en Amiérique

Les CACAOS et CHIOCOLATS
Purs, de Haut Grade

-DE-

Walter Baker C o.
LT D.

Leur Cacao pour le Dé-
Jeunes', est absolument

t~pur, délicieux, nutritif et
S coûte moine de 1 cent par

tassé.
Leur Chocolat Peomlum
No. 1. Enveloppes
Bleues, Etlquettes Jau-

nes, est le mieil leur chocolat
nature sur le marché, pour

l'usage de la famille.
Leur Chocolat Capa-

bMrQîile (ro cas au sucre est le plus fin
commerce. chocolat à manger qui soit

au monde.
Un livre de rocettes de choir. ez Français,

seral envoyé à toute personne qui en fera la
deniaude.

Walter Baker & Co., Ltd.
Etabîls en 1780

DORCHESTER. MASS.
Succursale, 86 rue St-Pierre,
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Il y a plus de chances de perdre de
l'argent par une mauvaise publicité ou
une publicité mal combinée qu'à aUlCuV,ý
époque antérieure: c'est là un fait mci'
moins positif.

CITRON ESSENCE

En vente à $1.00 la livre fluide, p;ý
Jules Bourbonnlére. Téléphone Bell, E-
1122, Montréal.


